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L’EXCURSION A EAST TEMPLETON | CHEMIN DE FER CANADA ATLAN
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Maison «le Pension Privée B.LE CANADA J.Je m’amuse, tu t’amuse, il s’a
muse... grands et petits, vieux et 
jeunes, hommes et femmes, vieil
lards et enfants, tous se sont bien, , ,, .
amusés hier au pique-nique orga- nom,?6e tvc"J *>««>;*»!' c°Tîf’!'

v H H ° 1 cera le samedi, 2 juillet ; les billets
sont bons pour partir par le train 
de t.40h. jusqu’au Coteau et de là

Les personnes qui désireraient 
trouver une excellente maison do 
pension privée ne sauraient mieux 
faire que de s’adresser à Mile Ariul, 
No. 170 rue Bolton, qui vient d’ou
vrir une maison de première cia*se 
sous tous les rapports.

25 juin 1887—2s

KRMlttE La veine des billets d’excursions 
de samedi sur cette route populaire

On nous communique le compte
rendu suivant de la fête nationale 
à l’Anse Michigan, que nous repro
duisons avec plaisir :

Ottawa- J-2 Juillet 1887,1.1 AM.
nisé par les membres du corps de 
musique Ste Anne, qui a été cou
ronné d’un plein succès. ,

Vers les 7 hrs. les abords du quai Parnt«8. bal'al,x de la eorapagnie
étaient remplis d’une foule considé- du R,cbe‘uni, sa,Ua'!1 ef. r,al)ldes el 

r 1 arrivant a Montreal à b hrs. p. m.
Billets bons pour retourner par le 
chemin de fer Pacifique Canadien, 
laissant Montréal à 8 heures dinian 
che soir.

NDANCK NOUVELLESLES ASILES D’ALIENES La fête St Jean-Baptiste a été 
célébrée par nos canadiens expatriés 
dans ce petit coin de terre, qui. ce- 
xendant, n’oublient pas leur patrie, 
eur religion et leurs mœurs.

>Le Dr O'Reilly, inspecteur des 
asiles d’aliénés dans Ontario, dit 

établissements sont tous

PERDUSrable, tandis qu’une non moins 
grande affluence se pressait à bord 

C’est samedi matin, ie 25 juin du magnifique Empress, tout pavoisé 
dernier, que nous reconnaissions pour la circonstance. Quelques 
toutes les chaumières de nos Cana minutes avant 7.30b. la fanfare de 
(liens-français, par i’ornement d’un Ste Anna fait résonner l’air d’une 
drapeau tricolore qu’agitait la brise douce symphonie ; c’est le signal U„ ,, ]{ol|»(. 457 yuf «qls,ex 
de l’aurore ; nous voyions aussi sur du départ. La joie se lit tellement
le clocher de notre église un superbe sucjes figures qu’il est facile de
drapeau français, qui flottait comme distinguer ceux qui peuvent se " ......
pour faire appel à tous les Canadiens donner le luxe d’un agréab'e petit
français du comté de Baraga, de se voyage. Enfin I le dernier coup de ^ec l n u -rand soi
réunir à l’ombre de ce drapeau pour sifflet a vibré dans l’espace, les échos I flr6p' rL s a cc P 115 Brand soin,
assister à une messe qui devait être du matin ont répondu, et au son
célébrée ce jour là en l’honneur du d’une délicieuse musique le petit
grand patron de notre cher Canada, palais flottant de l’affable capitaine
Aussi, voyons nous dès 8 heures du Bowie s’ébranle tandis que sur le . ..... .
matin tous les canadiens-français quai et partout sur le promontoire P avfm établi sa rési
et français du comté de Baraga se les chapeaux et les mouchoirs
reunira la salle St Jean-Baptiste, s’agitent. l'iv-infi.™ de nn’ivmr fairepour là prendre leurs un,formes et L’air du matin est froid les dames ^r\ei prescriptions des mède-
former les rangs. paraissant chilly et S3 drapent dans r in„ie heure n„ innretde laA 10 hrs. la société se mit en leurs châ'.es ; la gaieté est générale, Ç™8 a l°'* be'dLéQU J0U el dv
marche avec un corps de musique car malgré l'apparence du ciel au „j. Mai * 1 _1 m
engagé pour la circonstance et se départ tout promet maintenant une* ’ 1 ’
rendit à l’ég’ise, où une messe fut journée charmante.
chantée avec grande pompe par le Le trajet d’Ottawa à East Temple-1 iiiionterice
Révd. P. Guilmin, chapelain et curé ton est très court, trop couit, car le M G II. Doucet vient de faire 
du lieu. Après la messe, la société passage sur les deux rives tie l’O:- subir de grandes améliorations à 
se remit en marche -jusqu’à la rési- tawa est des plus beanx. Il dépasse son établissement de bijouteries, 
dence du maire, où fut joué un à peine 8 heures lorsque le bateau argenteries, tic., qui vont lui per- 
morceau de musique qui a été touche au quai ; tous s’empressent mettre d’agrandir son commerce. 11 
applaudi avec enihousiasme par M. de mettre pied à terre et de suite le vient de recevoir un assortiment 
et Mme Turner, qui ont bien voulu pique-nique s’organise. ‘Lu Reu magnifique de bijoux, montres, lior 
sortir de leur demeure pour remer- choisi est une joli prairie, où le foin log s argenterie et objets de fan
cier les musiciens de la politesse fraîchement coupé n’est pas encore taisie pour cadeaux de noces. M. 
qu’ils avaient eu pour eux. enlevé complètement, les hommes Doucet manufacture et lépare les

Dj là, la procession parada par employés aux travaux de fenaison bijoux, les montres, etc.,et la salis 
les principales rues de la ville avec d0nt forces d’abandonner leur Ira-1 faction avec laquelle il a toujours 
musique en tête, drapeau américain Vail, car chacun s’upp- opice le foin remplis les nombreuses commandes 
et superbe bannière St Jean-Baptiste épars ça et là et en fait des meules des diverses sociétés de cette ville 
A l’arrière, les officiers de la société, sur lesquelles on étend des châles, est nr- preuve convaincante de son 
le président et le drapeau français, des manteaux, ttc., afin de se mieux habileté dans cette ligne d’afiai- 

L’après-midi, la société se rendii reposer. res. Que chacun se donne la
“Base Bail Club,"’ où Le programme de jeux athlétiques main et ta rende en masse

est de suite annoncé et chacun bloc de l’Ilôtel Russell, pour 
semble y prendre un v;f intérêt ; faire leurs achats de bijouteries, etc. 
les courses des femmes grasses et I 26 mai—3m. 
des hommes gras surtout soulevè
rent des applaudissements réitérées.
Les autres courses sont aussi accla
mées ; bref, tout marche à mer
veille. La fanfare de Ste Anne, 

l’habile d"action de M.Vincent,

npte-rendii de la 
i de St Albert, 
■le du 1er juillet 
dit ‘ne pas con
ta personne qui 
i dernier lieu, 
cette ignorance, 
très connu dans 
appelé par plu- 

t pa; son propre 
r à la tribune, 
aient des oreilles 
le l’intelligence 
ont appris son 
amples informa- 

que c’est celui 
s oreilles de M. 
1 acteur de L'In- 
dernier, lorsque 
’.adroits écrits, il 
de St Albert et 

iridge. C’est lui 
tie malveillante 
sur Y Union Natio- 
correspondance 

la leçon a telle- 
î babillard a dé- 
:s limites du côté 
discours à Saint 
nt tout à celui 
nier, ne méritait 
s prédécesseurs 
-s louanges jadis 
in tenant à celui 
ternir la réputa-

I)ti la IVlilo Ferme, Hull, un In nu 
cheval noir. Il a deux nœuds et •* puffs'’ 
aux pattes de derrière, Agé de 14 uns.

Aussi, une jument blanche, boss.» duns 
dans le côté gauche, âgée d’à peu pies I ï

que ces
encombrés. Celui de Toronto à 693 
patient, celui de London, 901 : celui 
de Kingston, 679 ; celui d’IIamilio1',

■
«8*

Grand© Vent©
----- Al!-----

COMPTANT
Toule perron ne donnant aucune infor

mation h M. Fabien Normand, No 100 rue 
Duke, ou à M. Nap. Simard, épicier. Nos. 
•R) et 21 rue Philomène, Hull, sera libérale
ment récompensée.

Hull, 14 .juin I8S7.

610.
y

— DE NOUVELLES —
LES FINANCES FEDERALES Marchandises de l’r.'utcnijis

CETTE SEMAINE.
o\ m u » > ni.

Immédiatement quinze à vingt tilles. H.1 
lions gages seront payés. Nu. 2.77 rue 
Cumberland.

Ottawa 11 juin 1887—3ins.

Seule agence à Ottawa des par
fums et spécifiques français.

Toutes les drogues, produits clii 
nuques et spécialités sont garantis

La GasrUe du Canada de samedi 
donnait un état approximatif des 
recettes et dépenses de la Confédé
ration durant la dernière 
fiscale. On a devancé la date ordi
naire pour la publication de 
états, et c’est pourquoi il faut les 
considérer 'comme approximatifs.

" y C’est un avantage réel, tout de mê
me, de les avoir, à si courte échêan-

Les chiffres des recettes, pour le 
mois de juin est de $2,698,061, et 
celui des dépenses de $2,107,350. 
Le chiffre total des recettes pour les 
douze mois expirés le 20 juin est de 
$33,830,149, et celui des dépenses 
de $31,273, 713 Cela indiquerait 
surplus de 2,456 Mais encore 
fois, tout est incertain à cet égard, 
et il vaut mieux 
apports définitifs et officiels pour 

se former une opinion exicie.
Les recettes se répartissent corn 

me suit : $21,563,000 provenant de 
la douane ; $5,781,000de l’accise; 
$1,927,000 des bureaux de poste; 
$3,320,000 des travaux publics, etc.

Il y aura eu, de cette façon $2, 
330,000 d’augmentation dans les 
douanes, $1U0,000 dans les bureaux 
de poste, $100,000 dans les travaux 
publics, etc.

153 Pièces do nouvelles étoffes ù robes à 
IU centins, valant 15 cls.

170 Pièces île nouvelles étoffes à robes ù 12A contins, valant 18 cts.
130 Pièces «le nouvelles étoile? à robes à 

15 contins, valant 20 cls.
115 Pièces do nouvelles étoiles roi es à 

20 contins, valant 30 cts.
103 Pièces do nouvelles éloffos à robos à 

25 contins, valant 35 cts.
163 Pièces do nouvelles éloffos à robes à 

30 centins, valant 45 cts.
187 Pièces «le nouvelles étoiles ù robes à 

35 contins, valant 50 cts.
—AUSSI—

Soi- nui- ù >1 d i couleurs à des prix oxlr«>- 
mernent bas.

année LA COMPAGNIE

MANUFACTURIERE INTERNATIONALEcas

— DE —

Tentes et d’Auvents
ne. 181, rue Sparks, Ottawa

\Æ s
un

11Ullrue sou nom ne 
îe d'être reconnu 
ii public.

1
attendre les

ne lâche et pol- 
! ne réponds pas 
ié en face et qui 
îrsaire joue pour 

. de traître et 
l’ii ne le connaît

r

et Cie„Manufacturiers du Tentes et Au- 
au vents, Fournitures pour Camps, 

r Toiles à Fenêtres, blanches, de cou- 
. leur et avec décorations, l’oies e 

Chaînes pour rideaux, Drapeaux de 
toutes les nationalités, Couvertures 
à l’épreuve de l'eau pour voilures 
et chevaux, etc., etc, constamment 
en mains el faits à ordre de toutes 
grandeurs et de tous patrons, dans 
le plus court délais.

au parc du 
trois clubs étaient réunis ; les amu
sements ont duré jusqu’à 4 heures ; 
ensuite le Rév. P.' Guilmin prit la 
oarole et donna explication sur la 
fondation de la société, qui a trois 
buts principaux : I,’amour de la 
patrie, le secours mutuel et notre 
religion et nos moeurs ; ensuite M. 
le président. J. Alex. Gingras, iutro 
duisit M. O'Reilly, ci-devant citoyen 
distingué de Montréal, et entrepre
neur de chemin de fer du D. S. S. 
et A. R. R., qui parla en anglais vu 

l’auditoire était composé de

T5
15(1, 152, 154, me Sparks.

***

mm mimwvwtEchez pas,”
)ut ce qui respire, 

il ne faut rien dé 
1truire.

•e que vous guettez 
[d’on bas,

uinps, cvest l’amour 
[d’une mère,

DANS LES

Oie.&MODES D'ETEsous
se fait entendre à divers intervalles 
et stimule le zèle des coureurs*

o-eftSffl&iSSKsinnaa ie kutosik
les lieux et semble prendre plaisir 
aux diverses parties du programme.

L’aspect du pique-nique est su
perbe ; près de 500 personnes sont 
là, groupées sur le vert gazon, au .
bord de la rivière, s’amusant à qui SLiiniifli Mutin 
mieux mieux. Ici, se discute une| milUtll lTiitim 
question importante ; plus loin 
groupe prend part à un frugal 1 Un mol d’avis aux personnes inlelii- 
repas ; là, quatre joueurs sont en- gentes sculem ml venez à lionne heure 
gagés dans iine partie très sérieuse il la 
de Euchre, sur le vert tapis du yente fa
gazon ; de nombreuses embarca- wmiauv “nu au w
lions sillonnent la rivière ; des bai- g Sÿ 'OCT"K
gneurs prennent leurs ébats à quel- * v ' V/JJvV/Vll 
ques pas plus loin ; en un mol,c’est g»,,-,. «tinsivlre
un véritable pique-nique et tous ***■*> M.U |A<*11VS
semble s’amuser en masse.

Au retour le bateau passe à East 
Templeton vers six heures, et à 7.30 
heures . tous les excursionnistes , 
arrivent à Ottawa enchantés du î 
beau voyage auquel ils viennent de 1
prendre part et qui fait honneur |„|e (|e JJ0js e( Terrains 
aux organisateurs, les membres du 
beau corps de musique de Sainte 
Anne.

AVIS—Un CMComnfo H|»frl»l *eri» i»rr«r- 
«16 aux BlarcliainlH do bols, Kntro- 
preneimt et autre* aeUctenr-i en

— ET —

COUPS DE CRAYON(BânANGEItj 
enes, joncs de 
au prix coûtant 

que représentés, 
remis.

vo 30 rue Rideau, 
îoeurs.

que ■■■■
différentes nationalités ; le Dr 
Paterson, medécin de l’hôpital, 
adressa la parole aussi en anglais, 
de même que plusieurs autres.

A 7 heures la société se rendit à 
l’église,
chanté avec bénédiction du Très 
Saint Sacrement. Le soir, grand 
dîner à l’Ottawa House, chez M. J 
B. Bélanger, ci-devant d’Ottawa, où 
plusieurs santés furent proposées ; 
enfin, la journée se passa dans la 
plus grande gaieté et la plus grande 
unanimité. Tous les citoyens de 
l’Anse était dans la jubilation, même 
nos frères séparés qui ont été assez 
enchantés pour fermer leurs mai
sons de commerce et boutiques ce 
jour là, pour nous^canadiens, qui 
comptons à peinfr un quart de la 
population.

Nous devons remercier un de nos 
frères séparés, M. J. B. Smith, riche 
marchand du’,lieu, qui contribua aux 
dépenses en faisant cadeau, après la 
fête, d’une somme assez ronde, et 

Mme Gitzen, qui fit cadeau 
d’une belle bannière St Jean- 
Baptiste. Plusieurs autres ont aussi 
contribué aux dépenses du jour, ce 
qui a bien fait, car, malheureuse
ment, il y a bien peu de million
naires parmi les canadiens, mais, 
pauvre ou riche, soyons canadiens 
avant tout et bon catholique, et 
nous serons respectés par toutes les 
nations et toutes les religious.

Il faut ajouter que quoique la 
société soit jeune, tous ses oiBciers 
se sont acquittés de leurs devoirs 
respectifs avec admiration.

Notre brave soldat français, M. 
Jules Greget, qui commandait les 
rangs de la procession, l’a fait avec 
habileté.

En un mot, la fête a été belle et 
digne du grand patron de tous les 
Canadiens-frnnçais.

IV.fl.—Tentes, Fournitures de Cam/ie- 
mmSs, Drapeaux, etc., à louer 
il des conditions libérales.

Le stock complet est oflbit à UN TlliRS 
à meilleur marché de roi prix ordinaires. 
La vente commence

Le Paris Canada, consacre tout 
dernier muméroj au à publier 

des comptes-rendus de la fête natio
nale des Canadiens-Français à Pa- TAPISSERIE!son

Voyez nos Drapeaux, Médailles 
et Lanternes Chinoises du Jubilé.

ou un salut solennel fut
unris.JïFILu'fTZ:

H A U (iienno des 
Aiguilles, 4G 

ito, prépare le paquet 
;>let et le mieux ven- 

isirer par des agents 
pz 25 centins pour un 
eaux No. 4, finis en 
lions accompagnent 
mbres sont envoyés

Tiqilsscrie de manufacture 
Anglaise, Française, Belge, 
Américaine, Japonaise et Ca
nadienne, à des prix variant 
depuis

H^Dcman 'uz Cilalogue et Lisle de Frix. 
Adressez :Une réunion du Conseil des mi 

uistres a été tenue hier et une autre 
a été convoquée pour aujourd’hui.

i
S A. G. FORGIE,

Gérant.

> Ottawa, 25 Juin 1887—3mSir Hector Langevin partira pour 
le Golfe St Laurent au commence
ment de la semaine prochaine. L’ho. 
Ministre des Travaux Publics pren
dra quelque jours d’un repos bien 
mérité

4 cts. la |>icc8 en montant.CHAS. DESJARDINS41imps si vous ôtes sans 
uite à M. Cowdy, 41 
, Toronto. Envoyez 
-- 17 mai 1887—0m

-SB*
(HS*

Je puis assurer que mon 
assortiment est dix fois plus 
complet en cette ligne qua 
tous ceux d’Ottawa combinés.

fl m MnrcliaiMl «l'Arli<;lw provenant «le la
Compagnie Manufacturière 
de Caoutchouc de Toronto,DU

EN «nos SELLE TIENT.
Marchand de toutes sortes d’articles en 

Caoutchouc, Courroies, Boyaux en toile, 
coton et caoutchouc, Boyaux plus petits 
pour l’arrosage des jardins, etc., articles à 
l’usage des mouleurs, Couvertures «le Voi
lures, Huijs, Rouleaux pour Machines A 
Laver, Tapis en Caoutchouc, Couvertes «le 
chevaux, etc., etc.

Plus .le $40,000,000 «le capital.
Envoyez pour listes «le prix el escomptes.
Entrepôt et Bureau : No. 26, blcc «lu 

l’Ilôtel Russell, rue Sparks, Ottawa, On
tario.

Aus-i, agent pour les meilleures compu 
gnics d’assurances et courtier.

(Ottawa, 0 février 1887—la.

ne et blanche, longue 
ne grosseur, 

i la ramènera au No 
libéralement a,récoin-

L’iion. Thomas White, partira 
le 20 courant pour la 
Pacifique. Il visitera New West 
minster, Victoria, Nanaimo, Kam
loops, Banff Ilot Springe, Calgary, 
Swift Current, Battleford, Prince 
Albert et probablement la partie 
Sul de l’Assiinboine. Il passera 
aussi une semaine à Winnipeg.

Côte du PLUSIEURS lots en bois dabaut situés 
dans les Townships de Allan, Assiginack, 
Bidwell, Billing, Carnarvon, Campbell,

PHARMACIE CANADIENNE FRAN-1mm! ™rneeMlnUouiin, d^siTm,'
P*|CC nr f fl nariFR d’Algoma, dans la Province d’Ontario,
Ç.HIOL UL. v. u. uh vi lu, seront offerts en vente par encan oublie, en

517 Rue Sussex. blocs de 200 acres, plus ou moins, le 1er
Une réduction de 20 pour 100 Septembre prochain, à 10 hrs. a.m., au bu- 

sur le prix de vente de toutes les ^Madn7towanTngIndienne3’ ^16 vUIagC 
prescriptions des médecins. V eus Conditions de vente :—Bonus pour bois 
allez au bon VOUS semble avec VO payable comptant, prix de terrain, payable 
tre argent, pour faire remplir le? eïï.dardroi«i‘u“feb.T»ïï?m4
prescriptions des médecins. ment au tarif à être payés après la coupe du

Votre intérêt avant tout. Bien bois, 
entendu, une réduction de 20 pour Les terres sur lequel le bois se trouve 
100 sur ie prix de vente d’ailleurs | “ “d*Ü#“

Dans le même temps et place du bois de 
“ Enfants, n’y touchez pas,” I commerce de pas moins do neuf pouce

Dieu seul a droit sur tout ce qui respire, diamètre à l’extrémité, sur la réserve de la 
Ne pouvant rien créer, il ne faut rien «lé rivière Espagnole et de la réserve du bas de 

I truire la rivière Française sera offert en vente au
Ce nid.ee doux mystère que vous guéri., J»*™ ^S^arre,
C’est l'espoir du printemps, cost l’a mour L,™ tou tarï d ' ce^éparicmcnt!’

[d’une mère, | Pour plus amples details s’adresser à Jas.
C. Phipps, écr., Surintendant des Indiens, 

(BÉRANGER) I Manitowaning, ou au soussigné.
Montres, bijouteries, joncs d« LSliîÆ. 

mariage, etc., etc., au prix coûtant meur de la Reine, 
et garantis tels que représentés, L VANKOUGHNKT,
sinon l’argent sera remis. D6|rat‘ «“d» Sa'trig*..

Chez H. Norez, No ->U rue Rideau, D^pt. des Affaires dea Sauvagn, 
près du pont des Sapeurs. Ottawa, 2 Juin 1887,

WM. HOWEaussi et

a Province d’Ontario,# LISEZ ! Bloc llowc, rue lililvnti, el 
.'tff.’I riee (TiniherlKnd.

Ottawa, G awit.U'87—Cm
’absenter «l’Ottawa à 
Juillet, je donne avis 
isirent me consulter 
senter cette semaine, 
i. F. ROSCOE,

58 rue C.eorgo.

1

On dit que so.i Honneur le lieute
nant gouverneur Masson de Québec 
a consenti à ne pas donner sa dé
mission immédiate tient. Dans ce 
cas là, son successeur ne sera nom 
mé qu’après les vacances.

£ F L5 Union NationalsAîîx Inventeurs 
J. Courooile & Cia.,

r > AHONNEZ- VOUS AU
Grand Journal

“L'UNION NATIONALE"
t’Um.IE A OTTAWA ET A HULi,.

$1.00 par année seulement.

I
MIti SIGNS So llir.it eturi tic Brevets f Inventât 

Dessins <te Fai).rtque} Martiwt 
dt Commerce et de Bois

Agences ctCorrespcudautsttux EtaU* 
Unis» en AngleUrre et en France.

ucl de rente sur 
•ré. ica droits h 

forrné-
Burcau de Santé jus- 
jour de Juillet 1887, 
lient -les ANIMAUX 
s et places publiques 
durant une année, 
res devront lixer un 
ut Je travail requis, et 
e temps les noms de 
pensables comme ga- 
trat sera lidèlemenl

<'«Mirtoi»le
Son Excellence le gouverneur- 

général a eu la gracieuseté d’envo
yer à son Eminence le cardinal- 
archevêque de Québec, un magni
fique saumon, pris dans une excur
sion de pêche, sur la rivière Métapè- 
dia. Un cadeau analogué a été offert 
à ,Ygr. T E Hamel, du séminaire 
de Québec.

Enfants, n’y touchez pas. 8 jiages de lecture toutes 1- s semaines 
Donne les prix du marché d’Ottawa.

Parait le Vendredi et est «léposé à la 
poste assez tôt pour que les cultivateurs le 
re«;oivent le «li manche.

Un Ancien Citoyen d’Ottawa.
J. COÜE30LLE h Cie„

C-umbuk Victoria, 
Vle-à-v1 * hureLU des Brevets,

OTTAVVA, Mut
L’hon. M. Thompson, ministre de 

la Justice est attendue à Ottawa 
vers la fin de la semaine.

B F.--'ton# SX 
74 FAv i->.i»V. P. LETT,

Greffier de la ville.
à,
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